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L'EGLISE N'EST PAS CE QUE VOUS CROYEZ...

MAIS "UN SIGNE DE DIEU

ET UNE ANNONCIATRICE DE PAIX"

ET LA PAIX LITURGIQUE DANS TOUT CELA ?

Le 24/03/2012, à Lourdes, un certain auxiliaire du diocèse de Paris, Mgr de Moulins Beaufort, exposait en grande tenue épiscopale son discours de candidature à

la présidence de la conférence des évêques de France.

Celui qui prenait le micro, pour célébrer avec quelques mois d’avance le cinquantième anniversaire de l’ouverture du concile Vatican II, initiait, et testait face à

opinion, mitrée ou pas, une nouvelle rhétorique de déstabilisation. Non pas celle des ennemis de l’Eglise, dès lors qu’elle ne s’en reconnaît plus à l’extérieur

depuis Vatican II, mais celle des catholiques souhaitant le rester, ces fâcheux de l’intérieur qui étouffent l’esprit nouveau.

Sous le titre « l’Eglise, signe de Dieu et annonciatrice de la Paix », le nouveau Mercure aux pieds ailés prenait à contre-pied le vain peuple des baptisés

réfractaires par une estocade bergoglienne avant l’heure, prémonitoire en quelque sorte : L’Eglise, ça n’est pas ce que vous croyez ! S’il avait ajouté, espiègle,

poil au nez, dans ce contexte hiératique, on aurait compris la farce…

Que nenni, et l’apostrophe servit l’ambitieux, rapidement promu à Reims, puis élu à la tête de ses pairs de la CEF. Quo non ascendam ? Combien de deniers lui

avaient couté sa trahison, et quelle bourse en avait-elle été enrichie ?

Oui, l’Eglise que vous croyez connaître, aimer, vénérer, bandes de nuls, celle que vous nommez l’Eglise de Jésus Christ, propagatrice de la Foi Catholique reçue

des apôtres il y a deux mille ans et diffusée sous la houlette de l’Esprit Saint, c’est l’Eglise des pharisiens. Mauvaise pioche !

Notons, à la décharge de l’auxiliaire, que ce dernier n’aura pas l’audace agressive de qualifier ainsi son auditoire. C’est du haut du Trône de Pierre que l’odieux

prédicat tombera comme la foudre, quatre ans plus tard, lors du rejet du chapitre 8 d’Amoris Laetitia. Mais le terrain est préparé. Comment cela ?

L’Eglise d’hier, l’Eglise historique, celle de Nicée, celle de Trente, celle de Vatican I, celle du catéchisme, celle des vérités à connaître et des commandements à

observer, c’est l’Eglise de la guerre. La « nouvelle » évangélisation, chère à Jean Paul II, a rompu avec l’Histoire. A Assise, toutes les religions sont ensemble pour

prier pacifiquement. Le pape polonais bat la coulpe des défunts protagonistes mal inspirés. Nous sommes au bord du gouffre. Qui va suggérer un pas en avant ?

Un petit effort : oublions l’Histoire, et la nature de l’Eglise, infectée par le naturalisme d’Aristote, sans parler de la politique aux côtés des puissants. Avec

Platon, pensons à la « démiurgie » au présent, cette animation puissante venue du Monde des Idées, seul vraie réalité dont notre Caverne ignore l’essentiel.

Moulins-Beaufort joue, et va gagner, au moins à court terme : L’Esprit-Saint valide, garantit même, ce que l’épiscopat uni préconise pour aujourd’hui dans



l’Eglise. Moulins-Beaufort, déjà successeur et délégué du Christ (LG27), se voit déjà, ce 24/03/2012, en « daïmon », inspiré/inspirateur entre Dieu et les hommes,

maitre d’une révélation au quotidien, indubitable. A condition, évidemment, que tous les évêques français soient derrière lui. Silence dans les rangs, ça démiurge

un max !

Avez-vous vu l’arnaque ? Une fois exigé, et obtenu qu’on la boucle autour de lui, nul besoin, pour le patron de la CEF qu’il espère devenir, et deviendra,

d’invoquer les « signes des temps », concept inventé il y a un demi-siècle par « Gaudium et Spes » pour pimenter la pastorale conciliaire. Il lui suffit de les

proclamer à sa guise d’inspiré d’En-Haut. Le plus pervers de ces mantras, largement repris depuis par les Ordinaires français, c’est de faire douter les catholiques

de leur Foi la plus assurée, de faire enfin disparaître ceux qui, pour les forces d’occupation qui cherchent à détruire l’Eglise fondée par Notre Seigneur, sont le

fardeau de l’Eglise de la Paix.

L’Eglise, ça n’est pas ce que vous croyez ! La preuve : gratifié d’une vision céleste, peu avant sa mort, Saint Thomas d’Aquin a suspendu la rédaction de sa

magnifique Somme Théologique. Ce qui lui avait été montré était inexprimable, ineffable…La Somme Théologique, vous savez, le Talmud des pharisiens…

Mais tout cela ne serait que du pipeau ...parce que c’est moins beau que le Ciel, duquel le président et sa CEF corsetée ont l’accès privilégié? Et le discours du

24/03/2012, c’est un chœur angélique en représentation ? Quelle blague !

Ah, si seulement l’Enfer était vide, à l’exception, bien entendu, de tous ces pharisiens se croyant propriétaires de la vérité, au prétexte qu’elle serait reçue des

apôtres…
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